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Bulletin  
n°111 

INVITATION 

REUNION PUBLIQUE  
le mercredi 15 mai, à 20h30 

en présence des élus 
 

amphithéatre de l’office du tourisme,  
rue de la République  

Précédée de l’Assemblée Générale 

de L’Union de Quartier  

à 19 heures et d’une petite collation 

Vivre dans le quartier  
Notre-Dame  

Quelles satisfactions,  
Quelles difficultés   

Permanences le samedi  à 11 heures, 10 rue Chenoise / tel : 04 57 93 79 59 
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INVITATION 

 
   Ça y est, ça bouge dans le quartier. De gros travaux sont 
engagés pour la réfection de nos petites rues historiques. 
C’était attendu, et réclamé depuis longtemps. Certes cela 
apporte des complications et des gènes importantes 
pendant la période des travaux, particulièrement pour les 
commerçants.  
 

 Et quel que soit le résultat final, cela ne résoudra pas 
tous les problèmes du quartier. Citons en vrac  la propreté, 
les encombrants, l’animation nocturne, la multiplication 
des bars et des terrasses, l’alcoolisation des jeunes, le 
commerce de drogues, l’état des trottoirs, la coexistence 
piétons-cyclistes-trotinettes, etc … 
 Les sujets ne manquent pas, mais il ne faudrait pas 
oublier l’avancée de projets encourageants tels la 
végétalisation, le traitement des déchets, l’éclairage. Nous 
les aborderons avec des représentants de la municipalité le 
15 mai en soirée.  
 

 Nous vous invitons à venir vous exprimer, et entendre 
les réponses et engagements espérés  des élus. Venez aussi 
dès 19h participer aux échanges  sur la vie de notre 
association lors de son assemblée générale annuelle qui 
précédera la réunion publique. 
 Ces rencontres sont des temps forts de la vie de notre 
quartier. Nous serons heureux de votre participation. 
   Gérard Hudault 
  Président de l’Union de Quartier 

Où est-ce ? 

La rue Chenoise en chantier 

                                      Des terrasses pour tous 
 
  A l’occasion d’un article sur les travaux de la rue Chenoise, le 29 mars 2019, le journaliste du Dauphiné Libéré a interrogé 
notre élu de secteur, Antoine Back. Nous reproduisons, sans le dénaturer, des extraits de cet interview. 
   « Tout a été dessiné par les habitants et les commerçants … Les aménagements ont été une demande des habitants. Ils en 
avaient assez de voir la rue avec des sols défoncés ; pas de lumière.  On a travaillé pour remettre de l’éclairage, on a défini avec 
eux le revêtement de la voirie, la végétalisation… 
Les commerçants qui voulaient une terrasse et ne pouvaient l’avoir, vont pouvoir en avoir une, il suffit de la demander… 
Personne n’aime les travaux, mais il ne faut pas oublier leur finalité : on va enfin donner au secteur le cachet qu’il mérite. » 
   Qu’on se le dise : si des habitants, même en petit nombre, sont consultés sur des projets, cela se traduit par : les habitants ont 
décidé. Plus grave, nous avons confirmation que l’ambition de la municipalité, exprimée par son représentant local, est de 
mettre le plus possible de terrasses dans les zones piétonnes.  
          Gérard Hudault 
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L’ambition est respectable. 
  Nous nous sommes retrouvés une petite trentaine 
d’habitants des quartiers, dont les deux tiers tirés au 
sort, à l’invitation de la ville, pour plancher pendant  
3 séances de travail sur ce thème. Il nous a fallu 
d’abord nous mettre d’accord sur le terme de 
proximité et accepter de se focaliser uniquement sur 
ce type de commerce. Puis, malgré la confusion des 
idées et des positionnements hétéroclites, une 
vingtaine de pistes ont été mises au clair par les 
consultants qui nous aidaient à débattre sereinement.       
Elles seront soumises au conseil municipal.  
  Je retiens une idée force émise par une responsable 
d’une grande galerie marchande : pour permettre 
aux commerces de détail de se développer ou 
simplement de vivre il y a  3 conditions : la 
propreté, la sécurité et l’unité. Par ce terme elle 
voulait dire une certaine homogénéité des enseignes 
concernant leurs horaires, leur styles de pésentation, 
leur public potentiel. 
A débattre.                             Gérard Hudault 

Revitaliser les commerces de proximité 
8 employés en 1893 

   Rebeefez-vous 
   Nom que l’on repère rue du président Carnot et qui affiche sa 
vocation d’excellence : manger moins de viande pourquoi pas mais plus 
souvent de l’excellente qualité. Laurent Schiarini est le petit fils de 
Georges Charat qui a démarré son activité 
en 1942 et était considéré comme le 
meilleur boucher de Grenoble au moment 
des jeux olympiques. Laurent  a repris la 
boutique qui s’est appelée en 2005 « aux 
tendres bouchées », puis l’a complètement 
modernisé en 2016 avec un concept 
nouveau de rendre apparents tous les 
morceaux réfrigérés et de travailler à la vue 
du client. Il se fournit auprès d’une dizaine 
d’éleveurs locaux qui pratiquent des 
méthodes traditionnelles. 
   Sa boutique regorge de belles et bonnes choses, qu’on retrouve aussi 
sur son site internet. Il se bat avec des associations commerciales pour 
faire vivre le quartier qu’il considère comme son village.    

L’art photographique dans la rue 
Chenoise 
  Après les magnifiques poteaux décorés et hélas 
maintenant enlevés, mais c’était  prévisible, un 
photographe de talent, Benoit Capponi s’est installé 
récemment  dans une boutique de la rue. Passionné 
de photos depuis l’enfance il s’y consacre à plein 
temps depuis 10 ans.  Son activité est très originale 
puisqu’elle consiste en grande partie à construire 
des appareils photo en bois !  Il organise des stages 
sur les techniques anciennes et l’argentique en noir 
et blanc pour 2 à 3 personnes, souvent jeunes, ayant 
besoin de prendre du recul, de ralentir leur vie. 
  La photo est pour lui un moyen d’exprimer son 
imaginaire, depuis la prise de 
vue jusqu’au travail de tirage. 
   Il habille les murs de 
l’entrée de photos d’art, 
accueille des artistes et 
transforme sa boutique en 
lieu de vie. Sa suggestion : 
habiller les vitrines des 
commerces arrêtés par des 
images photos. Site : 
bencapponi.com. 

Annonce rue Chenoise. On attend toujours. 

Info : lors du Conseil de la Métro du 5 avril, une 
délibération a été adoptée concernant la création d’une 

foncière commerciale. Il s’agit d’une structure financière 
spécialisée dans l’acquisition, la rénovation, la 

commercialisation et la gestion de locaux commerciaux. 
Les rues Brocherie et Chenoise font partie  

des 12 sites prioritaires . 
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   La rue Renauldon, cette rue 
commerçante qui donne sur la place 
aux herbes, avec ses immeubles 
délabrés, tous les habitants du 
quartier la connaissent, même s’ils 
ont du mal à retenir son nom, ou 
s’ils l’écrivent en oubliant le L. Mais 
sait-on qu’elle a joué un rôle majeur 
dans l’histoire du centre-ville ? 

 

          D’abord par son nom, très 
évocateur de ses activités. En 1338 
on la nommait rue Venderie (des 
vendeurs) qui s’est transformée en 
Revenderie (des marchands) puis 
Revenderesse,  rue du Millieu, 
partant du pont de la Revendery,   un 
moment rue Mercière et enfin rue 
Marchande en 1592. C’était une rue 
très commerçante où résidaient 
orfèvres, marchands drapiers, 
marchands de soierie et autres marchands parmi 
lesquels certains furent anoblis. Elle était un lieu de 
passage des marchandises débarquées du port de la 
Madeleine sur l’Isère. Le négoce y était très actif. 

 

          A cette rue fut attaché le souvenir de Marie Vignon, 
petite paysanne de Theys, épousée par un marchand de 
soyes, Emmanuel Matel. Femme belle, de bonne grâce 
et d’un grand esprit, la légende veut que lors de son 
entrée à Grenoble en décembre 1590, Lesdiguières ait 
été ému par cette frêle jeune femme fendant la foule 
pour lui offrir un rameau de chêne vert. Le marchand de 
soieries Matel, un beau soir en revenant de la Tronche, 
fut assassiné.  Trois ans après, haute et puissante dame 
Marie Vignon, marquise d’alors, devenait l’épouse du 
seigneur le mareschal des Guières dans le château du 
baron de Marcieu au Touvet.  
 

    On peut citer aussi l’histoire de 2 religieux, Gabriel  
Gastagne et Francesco de Nobilis qui s’adonnaient à la 
magie, fabriquaient de l’or et de la fausse monnaie, tout 
en se flattant de parler au démon. Francesco fut 
condamné à mort en 1604 et pendu en 1606 sur la place 
du Breuil 

La rue Renauldon 

Plan de 1548 : rue Renauldon n°12 

Un autre personnage qui a habité la rue a beaucoup fait 
parler de lui. Antoine Desprès, chimiste et bijoutier, 
taillait des cristaux de quartz pour en faire des brillants de 
toutes les couleurs. Il a surtout réussi à faire brûler des 
cristaux liquéfiés en contact de l’eau avec forte 
production de fumée, ce qui a beaucoup impressionné 
Louis XV. Le roi lui a imposé de garder cette découverte 
secrète. Il a vécu chichement, distribuant tout son bien 
aux pauvres, se nourrissant de soupe et dormant sur un lit 
de sarments dans son magasin. 
 

Longue de 60m et large de 7,50m, la rue abritait 292 
habitants en 1866, chiffre qui a décru à 205 en 1946 puis 
est remonté autour de 220. En 1962, on y trouvait encore 
une quantité impressionnante de commerces : fabrique de 
galoches, 2 boucheries, 2 merceries, une marchande de 
layette, une plomberie, une épicerie, une boulangerie, une 
laiterie, 2 bazars, 3 cafés, une corsetterie. 

 

    Mais revenons à l’identification de la rue qui prit son 
nom actuel en 1866, par décision de Napoléon III, en 
souvenir de Charles Renauldon, avocat au parlement,  qui 
fut maire de Grenoble entre 1800 et 1815.  
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Durant son long bail, il mit à son actif la réforme de 
l’administration municipale, la création des soupes 
populaires, l’installation de la Halle aux grains dans la 
chapelle des dominicains, la plantation des arbres de 
l’esplanade. Il encouragea résolument les premières 
sociétés de secours mutuel. Il fut promu baron d’empire 
par Napoléon  1er. 

 

   Stendhal l’a décrit comme « un personnage vaniteux, 
fait exprès pour être bon maire d’une grande ville de 
province ». C’était en fait un homme de cœur, qui 
s’était acquis une véritable popularité. Quand il mourut, 
en 1824, trois mille ouvriers se disputèrent l’honneur de 
porter sur leurs épaules son cercueil jusqu’au cimetière. 
Son fils, prénommé Charles lui aussi, a été un des 
meneurs d’une émeute en 1821 au cours de laquelle il a 
été blessé d’un coup de sabre. 

 

    Sur le plan architectural, comme dans le reste de la 
ville ancienne, la rue a conservé le découpage en 
parcelles longues et étroites, perpendiculaires à la 
voirie. On y trouve des éléments très anciens, 
notamment des escaliers à vis logés dans des tourelles 
en saillie, des escaliers en bois, et divers vestiges du 
XIII et XIV ° siècle, particulièrement  au n° 5 de la rue. 
 

    Où en sommes-nous du devenir des derniers 
immeubles dégradés du quartier qui défigurent la rue 
depuis des décennies ? Un arrêté d’insalubrité a été émis 
il y a  quelques années dans le cadre d’une Opération de 
Restauration Immobilière. Celui-ci a été contesté par un 
occupant qui finalement va acheter l’immeuble du 2 
pour construire 6 logements. Les 2 autres ayant façade 
sur rue (4 et 4 bis), appartenant à la ville, seront vendus 
à un opérateur après décision de déclaration d’utilité 
publique (DUP),à partir d’un dossier déposé par la 
Métro en préfecture, pour refaire les façades et  
aménager 9 logements à loyers modérés et un local 
commercial au rez-de-chaussée. L’immeuble du 6, non 
visible depuis la rue, sera démoli. Début des travaux au 
mieux mi-2019. 
 

          A noter que des protections contre les risques de chute 
d’enduits de façade ont été installées à la suite d’une 
intervention de notre part. 

 
Gérard Hudault, grâce à la contribution de Philippe Boué et 

Jean-Claude Bay de Patrimoine et Développement  

Si vous levez les yeux sur la façaade décrépie au niveuu du  2 vous trouverez cette enseigne, qui faisait déjà le 
promotion du prêt-à porter. A l’angle de la rue Madeleine n’héstez pas à rentres dans la boutique « aux bonnes 
épices », aux  parfums envoutants et d’une variété infinie. 
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L’association  OSEZ CHENOISE  regroupe commer-
çants et habitants de la rue. Créée en 2015, elle compte 
plus de 15 commerces et une trentaine d’habitants. Elle 
organise ou aide de nombreux projets dans des 
domaines variés pour dynamiser la rue. On se rappelle 
de la création de « totems » pour décorer le mobilier 
urbain de la rue Chenoise avec les élèves de l’école 
Bizanet et un collectif d’artistes grenoblois, les Black 
and White Zulus. Mais également l’élaboration et la 
publication d’un guide historique et touristique pour 
valoriser la rue et ses cours et allées classées (guide 
présent dans de nombreux hôtels, maison du Tourisme 
de Grenoble mais également des alentours).  

Depuis 3 ans, des évènements incontournables chaque 
année :   
- Mise en valeur de la rue et des cours lors des Bougies 
de Chenoise fin novembre et participation aux 
illuminations et animations de la Fête des Lumières. 

- Organisation de concerts dans la cour du 10 rue 
Chenoise avec les « Rendez Vous du 10 »  Programme 
sur la page FB Osezchenoise 

- Le grand RDV du 10, festival de chanson française 
proposant 5 à 6 concerts durant un week end. 
Prochaine Date le 29 et 30 juin 2019 dans la cour du 
10. 

-  Les « Garden Party » qui permettent aux habitants de 
se rencontrer et d’investir la rue à diverses occasions 
(Fête des voisins, inauguration, vernissage,…) 

La rue Chenoise déborde de vie  

Mais aussi  
- Des réalisations végétales comme le « Jardin des 
Voisins », pour ceux qui ont la main verte, et avec 
l’aide de la municipalité, un jardin partagé sur la place 
en bas de la rue de Lionne a été créé et reverra le jour à 
la fin des travaux de rénovation.  

  - Des projets artistiques, « dansons chenoise », clip 
visible sur YouTube réalisé par les élèves de l’Ecole 
Bizanet 

Projets à venir  

   Réédition du Guide Touristique en Français mais 
également en Anglais 
  Les « sentiers sonores » (Descriptif ci-contre) 
   Projet de balades contées dans la rue Chenoise : en 
partenariat avec l’association « Paroles en Dauphine », 
l’office du Tourisme et bien entendu l’école Bizanet 
dont  les élèves seront les conteurs. 

L’association participe également aux réunions et 
rencontres dans le quartier Notre Dame afin de donner 
son avis ou participer aux différents projets du secteur 
comme les aménagements provisoires de la piétonisation 
de la rue (mobilier provisoire, signalétiques, verdure …)  

Toutes ces actions et projets menés en commun créent 
un nouveau lien social et un sentiment d’appartenance 
collective des « chenoisiens » et contribuent à faire se 
rencontrer les habitants de la rue et partager l’espace 
public, participer ou assister ensemble aux événements, 
s’approprier la rue …  
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Un Sentier Sonore, qu’est ce que c’est ? 
 

Il s’agit de proposer aux visiteurs un parcours 
pédestre au cours duquel ils vont découvrir par des 
moyens sonores l’histoire du lieu qu’ils traversent et 
qu’ils ne voient pas forcément. Le support est un audio-
guide supporté par une application smartphone 
géolocalisée et dynamique. 

Le projet s’intègre dans le mouvement de 
création de nouveaux outils multi-média interactifs liés 
au territoire comme on en voit fleurir partout. Il existe 
déjà plusieurs expériences de ce type menées en milieu 
urbain ou en milieu rural : à Marseille, en Bretagne par 
les gens de « Territoire Sonore », dans le Trièves avec 
les gens de « Culture ailleurs », etc. 
 En 2016, ce fut le premier projet mené en zone de 
montagne et de haute montagne créé par Radio Fond De 
France.  

    Piétonisons les trottoirs 
Dans les petites rues de notre quartier, la décision de piétonniser a signifié faire disparaître les trottoirs : puisque 

tout l’espace est maintenant à nous, piétons, c’est  logique de ne plus nous réserver sur le sol un espace spécial. 
     Disparition des trottoirs = apparition des abreuvoirs, c’est-à-dire des terrasses. Notre élu de secteur et les 
investisseurs dans les métiers de bouche s’en réjouissent. Peut-être un peu vite, car il n’est pas certain qu’il y aura 
assez d’habitants et surtout de visiteurs assoiffés pour les enrichir tous ; quant à la mairie, le gain sera, de toute 
façon, quasi nul tant que la redevance pour occuper l’espace public restera dérisoire (l’Union de quartier demande 
depuis des années à une Mairie apparemment trop riche que le bénéfice tiré des terrasses soit plus équitablement 
partagé avec elle, et par contre coup avec nous).       Quant aux piétons marchant dans une rue piétonne, ils ne sont 
nulle part à l’aise : bien sûr, ils ont de l’espace pour contourner les terrasses et toutes les choses publicitaires, 
sécuritaires ou ordurières qui s’y trouvent, mais ces contournements sont périlleux, comme d’ailleurs toute 
déambulation au milieu de la rue piétonne, parce que les deux roues y surgissent à tout moment et les quatre roues de 
temps en temps. Une très basse vitesse et un signal sonore doux (comme clochette ou tut-tut de recul) seraient un 
moindre mal, mais ce n’est presque jamais le cas. 

     Les quais sont au régime du 30 à l’heure, mais ce secret est bien gardé : il y a en tout et pour tout une peinture 30 
sur le sol (vite sale ou vite invisible la nuit ou sous la pluie) au début du quai, place Dubedout, et puis plus rien sur 
plus d’un kilomètre ! Toutes les voitures qui débouchent sur le quai par le pont Marius Gontard, les rue de Belgrade, 
Cujas, de Lionne, etc. ont donc l’excuse d’ignorer cette limitation, d’autant plus qu’elles arrivent sur un sens unique 
à deux voies où les autres voitures se doublent à plus de 50 à l’heure. Nous l’avons écrit dans le précédent Bulletin, 
sur les deux trottoirs du Quai les piétons sont extrêmement mal traités (étroitesse de certains passages, non 
abaissement pour traverser les rues, mauvais revêtement) ou carrément en danger (des familles y marchent  avec de 
jeunes enfants à quelques centimètres d’autos qui, souvent, ne respectent même pas l’imaginaire limitation à 50 km/
h !) C’est pourquoi, dans sa réunion du 9 avril, notre Conseil d’administration a voté une revendication inédite 
« Piétonnisez nos trottoirs ».   

     Jean Tournon, membre du Conseil d’administration 

.  
L’intention est d’inscrire la création, la production et le 
développement du projet par les gens attachés au 
territoire dont on parle. Le scénario est lié à l’histoire 
petite et grande, proche et lointaine, racontée et mise 
scène par les habitants actuels du lieu, les agents 
économiques et les citoyens… 

Pratiquement, 
La réalisation d’un Sentier Sonore s’appuie sur 

le bénévolat des habitants pour récolter, mettre en 
forme les informations et anecdotes qui seront 
diffusées. Ils pourront prêter leurs connaissances, leur 
mémoire, leurs talents - écriture, illustration, 
photographie, etc..., ou simplement leur voix pour 
raconter de fabuleuses histoires.  

 

Permanences tous les lundis 18h/20h au local, AGIR 
 17 rue chenoise . Contact  assochenoise@gmail.com ou sur 
FB : OSEZ CHENOISE. Bénévoles bienvenus. 
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  Informations pratiques 
 
* Police nationale :     17   
* Police municipale :     04 76 46 74 97 
        police.municipale@grenoble.fr 
* Service hygiène et salubrité :    04 76 03 43 55 
* Conflits de voisinage (médiation gratuite)   04 38 49 91 50 
* Problèmes de personnes en errance :   115  
* Le fil de la ville (voirie et propreté)    0800 12 13 14 
      filedelaville@grenoble.fr 
* Maison des Habitants, Vieux Temple :  04 76 54 67 53 
* MJC des Allobroges :     04 76 42 56 96 

Qui fait quoi ? Ou trouver de l’aide ? 
La mairie a ouvert un site qui vous renseigne sur les organismes et associations dans tous les domaines de 
la vie courante et des aides aux personnes en précarité (accueils de jour, droits, alimentation, apprentissage 
du français, soutien scolaire, vêtements, dettes, logement, santé, informatique, transport, traduction).  
   www.solidarités-grenoble.fr 


